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 En cette première journée de Carême, nous avons voulu nous rassembler en Église 

pour poser un geste symbolique: recevoir un signe, le signe des cendres. 

 

 Dans la Bible, se couvrir de cendres, ça voulait dire qu’on se reconnaissait pécheur 

devant Dieu, mais aussi devant nos concitoyens. Le cendres répandues sur une personne, 

exprimait sa condition de petitesse devant la majesté de Dieu. Prendre conscience combien 

Dieu est grand, combien il est bon, combien il est miséricordieux ! Et moi, pauvre pécheur, 

comme je suis indigne de tant de lumière, de tant de force et de fidélité ! Se couvrir de 

cendres équivalait donc à une profession de foi en la beauté et la sainteté de Dieu et cela 

équivalait aussi à une reconnaissance de notre condition de pécheur. Oui, nous avons 

besoin de Dieu, nous avons besoin de son amour ! 

 Le Carême est ce temps spécial dans l’année liturgique pendant lequel les catholiques 

sont invités à revisiter leur profession de foi en ce Dieu qui donne sa vie pour nous sauver 

et revisiter notre réponse d’amour à cet amour qui nous rassemble. 

 

 Oui, nous croyons en un Dieu qui vient à notre rencontre... à la rencontre des petits, 

des faibles, des pécheurs que nous sommes. Et parce que nous voulons l’accueillir et 

célébrer son amour, nous prenons une quarantaine de jours pour ressaisir notre vie, pour la 

reprendre en main afin de l’offrir à ce Dieu qui a la puissance de l’élever à la hauteur de son 

amour. 

 

 L’Évangile nous propose trois actes de miséricorde: le jeûne, la prière et l’aumône. 

Trois types d’action pour reprendre notre vie en main afin de l’offrir au Christ au matin de 

Pâques.  

 

 Le jeûne .... Jeûner pour dépasser le fatalisme, le “c’est comme ça, on n’y peut rien”. 

Jeûner pour redevenir le maître de sa vie et ne plus vivre sous la loi de la nature. Accepter 

d’avoir faim, soif ... accepter de maîtriser ses pulsions afin d’affirmer que notre désir de 

Dieu et de son amour sont plus importants que nos besoins quotidiens. Jeûner, c’est se 

priver; c’est refuser de consommer. Si ceux et celles qui le peuvent jeûnaient plus souvent, 

notre planète s’en trouverait bien mieux ! Accepter de ne pas faire démarrer la voiture à 

distance en la laissant fonctionner 10 minutes pour la réchauffer avant d’y entrer. Entrer 

dans une voiture froide pour lutter contre les gaz à effet de serre: c’est un beau jeûne. Entrer 

dans sa voiture en frissonnant un peu et dire à Dieu que, dans le fond, c’est lui qui réchauffe 

le mieux notre vie et notre amour. Ça sert à ça, le jeûne.  
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 La prière... Prendre du temps, ce temps si précieux, ce temps qui passe si vite, ce 

temps qui nous manque si souvent. Prendre 20 minutes par jour pour s’arrêter... évacuer de 

notre esprit ce qui nous stresse et laisser Dieu entrer dans nos coeurs. L’accueillir dans le 

silence (non pas en répétant des formules toutes faites!) mais en lui présentant ceux et celles 

que nous aimons. La prière...  pour dire à Dieu qu’il compte pour nous et que nous lui 

offrons notre confiance. La prière ... pour communier aux besoins de nos familles, de nos 

amis, des humains vivant des situations de crise. La prière pour dire à Dieu que notre coeur 

va à la rencontre des Ukrainiens qui souffrent et qui angoissent sous les bombes et mes 

menaces de Trump! La prière pour faire de la  place dans nos coeurs à un mystère si beau 

et si grand, la communion des saints. 

 

 Enfin, l’aumône... être vigilants, voir, se sensibiliser, puis agir pour aider 

concrètement ceux et celles qui sont dans le besoin. Donner à celui qui vit un manque: 

nourriture, vêtement, logement ... donner, parce qu’on a des surplus (bien sûr) mais 

pourquoi pas aussi donner de notre nécessaire ? La campagne de Développement et Paix va 

chercher, cette année encore, à nous sensibiliser à la situation difficile des populations 

fragilisées à travers le monde... à notre responsabilité d’Occidentaux dans le réchauffement 

climatique. Le Pape François a écrit, il y a quelques années, une encyclique sur l’écologie. 

Pourquoi ne pas trouver du temps durant ce carême pour lire cette encyclique. Tapez 

LAUDATO  SI.... elle va vous apparaître à l’écran de vos ordinateurs. Voyez comment le 

Pape nous invite à plus de respect pour notre mère, la terre. Bon, d’accord, c’est un peu 

long, mais on a quarante jours pour la lire ! 

   

 Oui, nous sommes pécheurs et Dieu est miséricordieux. C’est là la beauté et la 

grandeur de Dieu. Que ce Carême nous rapproche de lui dans nos actes de miséricorde (le 

jeûne, la prière et l’aumône).  

 

 Accueillons donc le signe des cendres sur nos fronts. C’est un signe d’espérance et de 

confiance que nous adressons à Dieu qui se réjouit de notre démarche; qui se réjouit de ces 

pas que nous ferons pour mieux l’accueillir et lui dire notre amour et de notre 

reconnaissance au matin de Pâques. 

 

 
    


